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I
Si j'étais Si J'étais peintre, je peindrais

•/ Sur un fond noir comme du jais

peintre Le visage d'un garçon pâle;
Il serait mince, fort bien fait;
De son allure j'exel lierais
L'arrogance rustre du mâle.

II
Je voudrais ses yeux grands et bleus
Comme un coin d'azur radieux,
Et limpides comme l'eau elaire:
Je leur voudrais l'air malheureux
Que l'on peut voir à certains yeux
Pleurant de défuntes chimères

III
Car mon modèle ne serait
Qu'un poète cpii ne vivrait
Que d'illusions et de songes;
Pensez combien il souffrirait
Ce grand garçon, s'il lui fallait
Savoir que tout n'est que mensonge.

IV
Il serait tout de blanc vêtu,
Tel l'emblème de la vertu,
Ses mains seraient fines et belles,
Semblant palper de l'inconnu,
Caresser des rêves déçus,
Des désillusions cruelles

V
Je baptiserais mon tableau
D'un nom gracieux et très beau,
Et ce jeune adolescent triste
Se nommerait tout simplement
«Amour» Quel défi claironnant:
Je suis l'Amour; l'Amour existe.

VI
Si j'étais peintre, je peindrais
Sur un fond noir comme du jais
Le visage d'un garçon pâle
Mais je ne sais pas peindre, bêlas.
Et mon amour ne vivra pas,
Non Pas même sur une toile
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